
Les traces de tribus Celtes remontent à plus de 2 000 ans avant Jésus-sChrist

Nos ancêtres les Celtes
Les romains voulaient l’appeler Lutèce. Ce

sera finalement Paris, du nom des Parisii,
une tribu celtique. Aujourd’hui encore, des
milliers de nos fleuves, de nos vallées, de nos
villes ont ainsi gardé des noms celtiques. Dans
la vie de tous les jours, aussi, nous avons pris
des habitudes bien Celtes. A l’image du jet de
pièce dans une fontaine qui évoque le culte
des eaux et le pardon catholique. Et pourtant,
les manuels d'histoire ont souvent réduit les
Celtes à de gentils barbares écrasés pour leur
bien par les légions romaines. La réalité est
différente. Ils ont été le peuple le plus puissant
d'Europe, dont les territoires allaient de la mer
Noire à l'Irlande. Les Celtes étaient aussi en
avance sur leur temps du point de vue tech-
nologique. Alors que les Grecs et les Romains
en étaient encore au bronze, les Celtes, eux,
fabriquaient déjà des outils en fer. Une certi-
tude depuis la découverte, à la fin du XIXe

siècle dans la région de Halstaadt en Autriche,
de 3 000 tombes Celtes qui renfermaient cer-
tains de ces objets en fer. La première
civilisation Celte remonte à plus de 2 000 ans
avant Jésus Christ. Mais, comme toute civili-
sation de tradition orale, il est parfois difficile
de retracer son histoire avec exactitude.
Les thèses divergent donc quant aux origines
précises de ce peuple, mais enfin, ils étaient là.
Ils affrontent les Grecs et pillent Olympie,
menacent Rome depuis la Gaule cisalpine,
sont asservis par elle ou repoussés au-delà
des Alpes. Puis la Gaule devient gallo-romaine.
Outre-Manche, la Grande Bretagne subit une
influence moins forte de Rome. Les Grands-

Bretons sont repoussés dans l’Ouest, au Pays
de Galles et en Cornouailles. De là, ils passent
en Armorique où ils établissent la Bretagne. 

LE GAELIQUE, LE CORNIQUE ET LE MANX
Dès le VIe siècle, l’originalité Celte, caractéri-
sée par ses langues, ne subsiste guère que
dans l’extrême Ouest. Mais elle s’est tout de
même maintenue jusqu’à nos jours. Ces
rameaux de langues Celtes que sont le gaélique
irlandais, le gaélique scot (Ecosse), le cornique
(Cornouailles anglaise ou Cornwall), le gallois

(Pays de Galles), le manx (Ile de Man) et les
Quatre Bretons (Léon, Trégor, Cornouailles et
Vannes) sont longtemps presque réduits au
volontarisme. Mais dans un contexte de mon-
dialisation et de construction européenne, les
particularismes régionaux s’affirment de plus
en plus.   Chacun se recherche une identité
et des antécédents. Les langues Celtes refont
peu à peu surface. La musique et la danse
sont, elles aussi, des vecteurs bien vivants
d’une culture pleine de celtitudes.

Olivier Fermé

La grande parade du festival interceltique de Lorient avec le Bagad de Lann Bihoué.
(Photo : Solange Collery communication)

La Bretagne : Chassés par les Angles et les
Saxons, les Bretons de Grande-Bretagne sont
venus s'installer en Armorique en grand nombre
et ont donné leur nom à leur nouveau pays. L'Ar-
morique a ainsi été peuplée par les tribus celtes
qui ont laissé leurs noms à plusieurs cités : les
vénètes à Vannes, namnètes à Nantes…. La Bre-
tagne assurera son indépendance jusqu'au XVIe

siècle et gardera un parlement jusqu'à la Révo-
lution.
L’Irlande (Eire en gaélique) : compte 5,8 millions
d'habitants, dont 3/4 dans le sud, en République
indépendante (Dublin), alors que dans le nord,
l'Ulster (Belfast) fait partie du Royaume-Uni. 
Le Pays de Galles : à l'ouest de la Grande Bre-
tagne, le Pays de Galles compte 3 millions
d'habitants. Il a perdu son parlement au XVIe

siècle et est depuis rattaché à l'Angleterre.
L’Ecosse : en haut des îles britanniques, l'Ecosse
compte 5 millions d'habitants. A la suite du réfé-
rendum sur l'autonomie, l'Écosse vient de rouvrir
son parlement qui avait été fermé en 1707.
La Cornouailles : comté de 400 000 habitants à
la pointe sud-ouest de l'Angleterre. 
Asturies (Espagne) : principauté autonome au
nord-ouest de l'Espagne, avec une ouverture
maritime de 320 km entre la Galice et la cor-
dillère Cantabrique.
La Galice : l'émigration fut si forte vers l'Ar-
gentine que, pour parler des Argentins, les
Espagnols disent parfois les Galiciens.
Ile de Man : située en mer d'Irlande, l'île de Man
compte 60 000 habitants.

Terres celtes


